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• Éducation
Un lycée professionnel
clés en mains 

Le ministre de l'Éducationnationale, Florentin Mous-savou, à réceptionné, ven-dredi, les clés du lycéeprofessionnel agricole deLébamba (Ngounié). Lenouvel établissement ou-vrira ses portes dès la ren-trée prochaine(2017-2018), pour uneformation dans les mé-tiers de l'agro-pastoral. Ilbénéficiera de l'accompa-gnement technique del'entreprise Olam, implan-tée dans la région. La ré-ception de l'ouvrage s'estdéroulée en présence dela communauté éducativede la province et du gothapolitico-administratif(Nous y reviendrons).• Greffe cardiaque
Pr Christian Cabrol dé-
cédé Une grande figure de lachirurgie s'est éteinte : leprofesseur français Chris-tian Cabrol est mort, hier,à Paris à l'âge de 91 ans. Ilrestera dans l'histoirecomme l'auteur de la pre-mière greffe cardiaque enEurope. Le chirurgien estdécédé à l'hôpital de laPitié-Salpêtrière à Paris, làmême où il avait réalisé safameuse greffe, le 27 avril1968, quatre mois après lapremière réussite aumonde par le professeursud-africain Christian Bar-nard au Cap.• Santé
Quid des maladies tropi-
cales négligées ?

L'Organisation mondialede la santé (OMS), en col-laboration avec le minis-tère de la Santé, organise,du 20 au 22 juin prochain,à l'hôtel Radisson Blu deLibreville, la premièreréunion conjointe sur lesmaladies tropicales négli-gées de la chimiothérapiepréventive et de la priseen charge des cas. Enmarge de celle-ci, vontêtre organisées les pre-mières journées portesouvertes sur les 10 annéesde lutte contre ces mala-dies en Afrique centrale.Au programme : exposi-tions, découvertes,échanges.

Ici et ailleurs

Rassemblés par F.S.L. & F.B.E.M
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PROMOUVOIR les projetsintégrateurs, assurer unelarge diffusion des infor-mations relatives à lachaîne des valeurs et à lagouvernance dans les in-dustries extractives enAfrique. Mais surtout, ac-compagner les États mem-bres de la Communautééconomique et monétaired'Afrique centrale (Cémac)et les Organisations nongouvernementales dans lamise en œuvre de leurs ac-tions de communicationrelatives à l’exploitationdes matières premières.Telles sont, entre autres,les missions assignées auRéseau des journalistesd’Afrique centrale pour lagouvernance des matièrespremières (Réjac-Cémac),porté sur les fonts baptis-

maux le 09 juin dernier àMalabo, en Guinée Équato-riale. « Le Rejac-Cémac est avant
tout un espace de débats et
d’échanges de stratégies. A
ce titre, il contribue aux ef-
forts de renforcement des
capacités, de la communi-
cation, de l’information et
de la sensibilisation de tous
les acteurs, du grand public,
mais surtout des commu-
nautés riveraines des zones
d’exploitation de ces ri-
chesses naturelles pour une
meilleure implication dans
les actions de lutte contre la
mauvaise gouvernance, le
manque de transparence
dans la gestion de ces ma-
tières premières et, évidem-
ment, la lutte contre la
pauvreté», a relevé LaudesMartial Mbon, président duRejac.  Notons que la structure aété mise en place avec leconcours de la Coopérationallemande (GIZ), via le Pro-jet de renforcement de lagouvernance des matières

premières en Afrique cen-trale (Remap-Cémac), enréponse à la volonté del’institution régionale(Cémac) d’améliorer latransparence et la bonnegestion du secteur extrac-tif. Aussi, s’agira-t-il pour leshommes et femmes de mé-dias, exerçant dans lespays d’Afrique centrale

d’assurer une veille infor-mationnelle entre journa-listes et communicateurs,dans l’objectif principal derendre le plus accessiblel’information. Pour la Cémac, l’initiativeest à soutenir. « C’est à
force de dénoncer les mau-
vaises pratiques que nous
pouvons faire en sorte que
nos ressources profitent à

tout le monde. Le journa-
liste n’a pas reculé devant la
dénonciation des crimes, ni
devant les abus ou encore
autres comportements anti-
démocratiques. Ce n’est
donc pas en face de la mau-
vaise gouvernance ou la
mauvaise gestion de nos
ressources naturelles qu’il
devrait reculer. Au
contraire, il doit continuer.
Et c’est pour cela que nous
encourageons cette initia-
tive qui, d’ailleurs, est à sou-
tenir», a indiqué DavidYingra, directeur de laCommunication de laCemac, au terme de la cé-rémonie de présentationofficielle des textes régis-sant la structure.Notons que deux organesconstituent la plate-formede l'association : l’Assem-blée générale et le bureauexécutif dont le Gabon dé-tient la vice-présidencepour un mandat de deuxans.

Le Réseau des journalistes pour la bonne 
gouvernance sur les fonts baptismaux

Médias / Vie des associations

AJT
Malabo/Guiné Equato-
riale

Le premier bureau exécutif du Rejac-Cémac.
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SORTIE du corps de Gabo-sep, jeudi 17 juin, pour lacommunauté des Sœurs deSainte-Marie et veillée chezles Sœurs, Laudes (officedes défunts), levée decorps, messe en la cathé-drale de Notre dame del’Assomption suivie del’inhumation au cimetièredes Sœurs de Sainte-Marie,hier vendredi : tous les in-grédients ont été réunispour conduire dignementMère Assumpta, de sonvrai nom Cécilia MfoumeMbeng, à sa dernière de-meure.« Nous sommes ici réunis
pour rendre un ultime hom-
mage à  Mère Assumpta.
Nous devons lui dire adieu
du mieux que nous pouvons,
honorer sa mémoire », a dé-claré, à l'entame de la céré-monie émouvante desfunérailles de Mère As-sumpta, l'archevêque deLibreville, Basile Mve En-gone. Aussi, les bouchées

ont-elles été mises doublespour être à la hauteur del'événement.Ancienne Supérieure de laCongrégation féminine au-tochtone des Sœurs deSainte Marie du Gabon etéducatrice de renom, MèreAssumpta a achevé lecours de sa vie terrestre levendredi 09 juin dernier àla polyclinique Chambrier,à l'âge de 82 ans. Une foule émue et impres-sionnante a accompagné lecercueil de l'illustre dispa-rue jusqu'à sa tombe. Au-paravant, plusieurspersonnes (parents,connaissances, commu-nauté chrétienne, ancienset nouveaux élèves du col-lège Quaben) s'étaient ras-semblés dans l'enceinte dela cathédrale pour lui ren-dre un dernier hommage. 
DIGNITÉ•Tous les témoi-gnages faits à cet effet ontmis en exergue les qualitésd'une digne servante deDieu. Mère Assumpta,selon ces témoignages,était connue pour être unedame abordable, sans pré-

tention mais rigoureuse,une religieuse à la foi pro-fonde et inébranlable, unesage, une passionnée dutravail bien fait, humble, al-truiste, exigeante, géné-reuse, une femme quisavait écouter et agirquand il fallait...Entouré de ses collèges –Messeigneurs Mathieu Ma-dega (évêque de Mouila),Eusebius Chinekezi Og-bonna Managwne (évêquede Port-Gentil) et Domi-nique Bonnet (évêqueémérite) et d'un parterrede prêtres, Basile Mve En-gone, au cours de la messesolennelle, a non seule-ment demandé à la com-munauté chrétienne deprier afin que le Seigneuraccueille Mère Assumptadans sa maison, mais aussid'ouvrir son cœur à Dieupour qu'il lui rende grâceet gloire. Occasion pour Mgr MveEngone d'inviter les uns etles autres à promouvoir ladignité humaine durantnotre séjour sur terre. «
Nous remercions Dieu pour

tout le travail que Mère As-
sumpta a accompli sur terre», a insisté le prélat avantd'inviter les jeunes à suivresa voie.  Mère Assumpta a consacré67 ans de sa vie comme re-ligieuse. Elle était, d'ail-leurs, l'un des dernierstémoins de la glorieuseépoque de la Congrégationféminine autochtone desSœurs de Sainte-Mariemarquée à l'époque parMère Julia, Mère Cecilia...Titulaire d'une licence et

d'une maîtrise en linguis-tique, elle était une péda-gogue chevronnée surtoutconnue pour avoir dirigé lecollège Notre Dame deQuaben pendant 17 ans.Elle aura consacré sa vie àla formation des jeunes.Son activité a donc étémarquée par son grandamour pour les autres.L'exemple qu'elle laisse,celui d'une femme qui ai-mait profondément la vieet les gens, lui survivra. As-surément.

Hommages émouvants à une digne servante de Dieu
Funérailles de Mère Assumpta, hier à Sainte-Marie

JNE
Libreville/Gabon

La dépouille de Mère Assumpta à sa sortie de la cathédrale.

Ph
o
to
 :
 A
d
ja
Ô
 N
to
ut
o
um

e

Monseigneur Basile Mve Engone lors de l'homélie.
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Une foule émue et impressionnante est venue dire
adieu à l'llustre disparue.
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